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La Sainte Eucharistie, Gage de Paix, de Joie
et de Vie.

E sais un talisman qui ouvre toutes les f.ortes de la divine miséri-
ricorde;-je sais un fleuve, qui nous donnera passage pour
entrer dans la Terre promise ; - je sais un palmier, qui nous
couvrira de son ombrage et nous protégera contre les ardeurs

dévorantes de cet exil terrestre ; - je sais une source dont les e ux rafrai
chissantes apaiseront notre soif, dans le désert de cette vie ; - je sais une
étoile qui nous conduira, comme la nuée des Israélites, à travers les Océans
de sables de notre existence, jusqu'au terme du voyage; - je sais une rosée,
que Dieu fait pleuvoir du ciel et qui doit nous soutenir, pour le grand chemin
qui nous reste à parcourir;- je sais un arbre, dont le bois adoucira les eaux
amères dont nous sommes abreuvés ici-bas, et nous donnera un avant-goût
de la céleste Palestine ; - je sais une victime dont l'offrande monte en odeur
de suavité vers le Dieu d'Abraham... et ce tahlsman, <e fleuve, ce palmier,
cette étoile, cette céleste rosée, cet h. .1 causte, c'est la divine Eucharistie.

L'Eucharistie! Je défie quelqu'un de me trouver, contre la nior , un
gage plus rassurant que la divine Eucharistie ! Pour moi, je n'en connais
point. Celui qui % dit :" Mfa chair est véritablement une nou7riture etcelui
qui la mange ne mourra point, " celui-là a dit aussi :" .Le ciel et la terre

passeront, mais mes paroles ne.passeront point." Et ces paroles ne sont point
passées...

C'est sur cette parole que je m'appuie, pour défier la mort. O mort, où
donc est ta victoire? où donc est ton :iguillon ? Tu ne peux plus rien contre
moi. L'Eucharistie m'arrache de tes mains, l'Eucharistie me rachète de tes
serres.

P. HERMAN.

LE CRUCIFIEMENT.

ÉSUS et les deux larrons qui doivent être crucifiés en même temps
que lui sont ar-ivés au sommet du Calvaire. Parmi les soldats
chargés de l'exécution, les uns creusent les ouvertures destinées
à recevoir le pied des croix; les autres renversent les coi.damnés

et les couchent sur les croix fixées à leur dos. Mystérieux spectacle! «" Dans
le même lieu, dit saint Augtstin, il y avait trois croix. Sur l'une, le voleur
prédestiné; sur l'autre, le voleur réprouvé; et sur celle du milieu, Jésus qui


